
forme aux exigences de la NASA. Les
options ont été choisies à la suite d'études
et de simulations par ordinateur; les
circuits électroniques ont été testés dans
des montages expérimentaux; les élé-
ments constitutifs ont été construits, soi-
gneusement examinés et perfectionnés;
les différentes phases de la mise au point
du bras ont été examinées dans leurs
moindres détails et le fonctionnement de
son système intégré, adapté au système
encore plus complexe de la navette spa-
tiale, a été continuellement amélioré.

Des modèles de grandeur nature de la
plupart de ses éléments constitutifs exis-
tent déjà et ont été soumis aux conditions
de travail qui les attendent. On étudie
actuellement leur degré de résistance aux
vibrations intenses, aux basses pressions
et aux températures extrêmes dans un
laboratoire du ministère des Communica-
tions, à Ottawa, où l'environnement spa-
tial peut être simulé.

Le coordonnateur des essais, M. Geoff
Garside, de Spar, explique: "Nous es-
sayons d'avoir une idée de la sorte de
créature que nous avons fabriquée. Bien
que nous ayons beaucoup d'expérience
dans le domaine aérospatial, nous n'avons
jamais construit ni utilisé une chose sen-
blable, et avant de la mettre en service,
nous aimerions être sûrs de son comporte-

M Geoff Garside et le prototype de l'articulation de l'épaule qu'on étudie en lai

afin de déterminer son comportement dans l'environnement hostile de l'espace.

ment dans l'espace. Mais nous avons déjà
accompli la plus grande partie du travail
et nous ne pensons pas que les problèmes
qui puissent apparaître à la suite de ces
tests aient un impact considérable sur la

structure fondamentale du bras; cepen-
dant, il faut s'attendre à tout lorsqu'on
travaille à la frontière de la technologie."

(Cet article, de Séan McCutcheon, a été pu-

blié dans Science Dimension, 1977, vol. 9, n. 6.)

Accord culturel Canada/Japon

Le secrétaire d'État aux Affaires ext
res, M. Don Jamieson, et M. Yas
Nara. ambassadeur du Japon au C

Canada, deux programrmes sur lesquels on
s'était entendu en principe lors de la visite

:rieu- au Canada, en 1974, du premier ministre
hiko japonais.
nada,
er, à
ts de
né le Programme d'aide financière aux
:e du services de transport urbain
lliott
mais, Un programme quinquennal de $230 mil-

été fions sera mis en oeuvre le îer avril
prochain dans le but d'aider les provinces

¶ re- à améliorer leurs services urbains de trans-
é des port en commun, Il remplacera le Pro-
ýs, y gramme actuel des services de banlieue.

arts L'on affectera à ce programme des
quel- crédits consentis dans le cadre du pro-
)yens gramme établi conformément à la Loi sur

aux le développement des lignes et sur les
et se croisements de chemins de fer.
nillêre Ce programme atteste que le gouvee-

Pnes ment fédéral attache de l'importance aux
i- .+ Q 'srvices dp transnort urbain du Davs. tout

Efficacité et économie
Ce nouveau programme permet d'inclure
parmi les projets dont il faut envisager de
financer l'exécution ceux qui visent à
accroître l'efficacité des transports ur-
bains et à inciter les gens à utiliser leur
voiture d'une façon rationnelle, et ceux
qui favorisent l'économie d'énergie ainsi
que le développement et l'amélioration
du réseau de transport en commun, sans
oublier les projets de déplacement de
lignes et de construction de croisements
étagés.

Les provinces se partageront les crédits
qui leur seront accordés suivant une
formule prévoyant $10 par personne pen-
dant les cinq années du programme,
compte tenu du nombre d'habitants dans
chaque province lors du recensement de
1976.

Transports Canada et le ministère
d'État aux Affaires urbaines surveilleront
le programme afin d'en évaluer et d'en
déterminer l'efficacité.

Le Programme d'aide financière aux
services de transport urbain prendra fin le
11 m- 10R


